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Résumé de la ronde 12 

Après avoir battu Wang Hao, Ian Nepmniatchtchi  conserve sa place de seul leader du tournoi, tandis 
que Fabiano Caruana et Anish Giri s’affrontaient pour décider quel serait son principal rival. Le Grand 
Maître américain a joué de manière tranchante et sans compromis en milieu de jeu, mais a perdu le 
fil et laissé son adversaire prendre l’initiative. Précis, Anish Giri a trouvé le moyen de convertir son 
avantage en point entier, et par conséquent, continue à talonner le leader à un demi-point de 
distance. 

Maxime Vachier-Lagrave a remporté son premier match de la seconde moitié de la compétition, en 
battant Kirill Alekseenko , lequel a joué sans succès une ligne aigue de la Défense Caro-Kann. 
Alexandr Grischuk a également échoué à résoudre ses problèmes d’ouverture et a perdu contre Ding 
Liren. 

Ainsi, ce 24 avril 2021, pour la 1re fois du Tournoi des Candidats, les quatre confrontations se sont 
achevées par un résultat décisif. 

Wang Hao – Ian Nepomniatctchi 

Le leader du tournoi a été le dernier à terminer sa partie. Une fis de plus, Ian Nepomniatctchi a 
démontré son attachement à la « stratégie solide », en optant pour la Défense Petrov, qu’il a 
rarement utilisé auparavant. « Je suis un nouveau joueur de la Défense Petroff, donc je n’ai aucune 
expérience », a admis Ian lors de la conférence de presse. 

En réponse, Wang Hao a choisi une ligne peu ambitieuse avec un échange précoce des Dames. 
Toutefois, Vladimir Kramnik qui commentait en direct la 12e ronde, a expliqué que cette « modestie »  
peut être compliquée et que les Noirs doivent jouer avec suffisamment de précisions pour ne pas 
avoir de problèmes. « Je pensais seulement comment éviter les ennuis. Cette position, bien sûr, est 
égale mais cela peut parfois être très désagréable car les Blancs se développent très lentement. Je ne 
savais pas quoi faire, alors j’ai juste bouger pour préparer une structure », a partagé Ian après la 
partie. 

Wang Hao a commencé à passer beaucoup de temps sur ses coups, tandis que Ian a continué à jouer 
rapidement, à positionner harmonieusement ses pièces et à atteindre une position très 
prometteuse.  

Pour éviter une défense passive, Wang Hao joue une poussée de pion à l’aile Dame, provoquant de 
nombreux échanges. Toutefois, les Blancs n’ont pu atteindre une complète égalité, et au 39e coup, 
Hao a commis une erreur et s’est retrouvé avec le Roi et le Cavalier bloqués sur la 1re rangée. 

Wang Hao a admis qu'à un moment donné, il ne pouvait plus rien compter, et après le contrôle du 
temps, a commencé à jouer comme un joueur de 2200. 

Grâce à un fort pion passé, les Blancs ont eu de grandes chances de sauver la partie. Cependant, 
Cependant, Ian a continué à chercher des chances et à poser des problèmes désagréables aux Blancs.  



Dans une position difficile, Wang Hao a commis une autre erreur, rendant sa position désespérée et 
le contraignant à l’abandon au 59e coup. 

Ian Nepomniachtchi sur la situation du tournoi après 12 rondes : « Je pense que c'est encore très 
complexe et qu'il reste encore deux tours à disputer. » 

Fabiano Caruana – Anish Giri 

Une autre confrontation importante qui a décidé quel serait le principal rival de Ian Nepomniatchi 
lors de la phase finale.  Dans la défense sicilienne, Giri a choisi un ordre de coup complexe, essayant 
d’amener le jeu dans un système Sveshnikov tout en évitant le système Rossilimo (1.e4 c5 2.Cf3 Cc6 
3.Fb5). La suite principale pour les Blancs aurait pu conduire à une position «folle » dans laquelle le 
Roi blanc aurait du se déplacer au centre de l’échiquier. Caruana s’est écarté de cette ligne et a opté 
pour une ligne relativement plus tranquille. S’en est suivie sur l’échiquier une position originale, à 
peu près égale, avec des chances des deux côtés. 

En milieu de jeu, Caruana a volontairement détruit sa structure de pions à l’aile Dame, afin d’obtenir 
l’avant-poste central en d5. Caruana a été très optimiste quant à ses chances, car le fort coup 
défensif de Giri 20… Df8! S’est avéré être une mauvaise surprise pour lui. A partir de là, les Blancs 
auraient dû se battre pour le match nul, en organisant la poussée c4-c5, mais selon Caruana il ne 
voyait pas comment continuer après Cc4. Le Grand Maître américain a perdu le fil de la partie, et Giri 
a senti que c’était le bon moment de se battre pour le gain. Les Noirs ont obtenu un avantage 
stratégique important en échangeant en échangeant les Fous de cases noires et en offrant à leur 
Cavalier une «place éternelle » en e5.  

Cependant au 40e coup, Giri a commis une inexactitude qui n’a toutefois pas affecté l’appréciation de 
la position, et les Blancs ont abandonné au 45e coup. 

Anish Giri : « Il faut bien sûr avoir de la chance [de gagner avec les pièces noires] … Je sentais que 
Fabiano était plutôt satisfait de sa position, mais après 20…Df8, qui est un bon coup, il s’est 
probablement rendu compte qu’il ne pouvait plus jouer pour un avantage… Je pense que c’était une 
grande déception pour lui. » 

Maxime Vachier-Lagrave – Kirill Alekseenko 

Kirill Alekseeno a tenté de surprendre son adversaire en jouant une nouvelle ouverture – la défense 
Caro-Kann. Maxime Vachier-Lagrave a contré la surprise en optant pour un système pointu avec 3.f3, 
également une rareté dan son répertoire.  

En réponse, Kirill a choisi la suite la plus ambitieuse ; cependant, de son propre aveu, il a mélangé 
plusieurs variantes, et au 10e coup la position des Noirs semblait très inquiétante. Maxime a souligné 
qu’il existe dans cette ligne de nombreuses variantes très complexes, et qu’il ne se souvenait pas de 
tous les détails mais suffisamment pour obtenir un avantage. » 

Alekseenko a refusé le sacrifice du pion central et a été contraint de défendre une finale dans 
laquelle les Blanc ont l’avantage de la paire de Fous, des pièces actives et un centre de pions mobile.  
Afin de terminer leur développement, les Noirs ont laissé un pion, mais sans compensation 
suffisante. 



Tout en convertissant son avantage, Maxime Vachier-Lagrave a méthodiquement renforcé sa 
position, sans laisser la moindre chance tactique à son adversaire et en toute confiance a remporté la 
partie. 

Maxime Vachier-Lagrave : « Je me sens surtout soulagé. Au cas où l’ouverture aurait mal tournée. » 
« J’étais satisfait de la façon dont je calculais les coups. Avec un peu de chance, ça s’est bien passé et 
ça veut dire que je peux aller de l’avant avec mon tournoi et essayer de jouer deux bons matchs. » 

Ding Liren – Alexander Grischuk 

Les deux adversaires ont joué l’une des lignes du Gambit Dame qu’Alexander Grischuk a tenté lui-
même de briser il y a exactement 10 ans. Lors des matchs des Candidats à Kazan, il avait les pièces 
blanches contre Levon Aronian et Vladimir Kramnik, et a évidemment étudié cette ligne quelque peu 
passive, mais extrêmement forte, dans les moindres détails. Toutefois, lors de la 12e ronde des 
Candidats, il a joué cette position avec les Noirs. 

Alexander a  amené un des Fous dans le camp adverse, et après avoir échangé des pions de l’aile 
Dame, les Noirs ont temporairement le combat pour la seule colonne ouverte de la position. Après 
l’avancée du pion en h5, l’échange des 2 paires de Tours, et l’installation de leur Cavalier en e5, les 
Blancs ont obtenu un grand avantage spatial sur l’échiquier. 

Dans une position difficile, les Noirs ont tenté de nager en eaux troubles en sacrifiant 2 pions,  mais 
Ding Liren a stoppé en toute  le contre jeu de l’adversaire et  a remporté la partie. 
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